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Belin	livre	du	prof	histoire

9,00	€	Forfait	enseignant	i	Votre	établissement	peut	aussi	commander	chez	un	libraire	9,00	€	Forfait	enseignant	i	Votre	établissement	peut	aussi	commander	chez	un	libraire	Chaque	chapitre	traite	une	question	dans	une	approche	synthétique	et	problématisée	:	•	Des	cours	clairs	aux	documents	pertinents	et	exploitables	par	les	élèves	permettant	à
l’enseignant	de	construire	son	parcours	pédagogique	;	•	Des	points	de	passage	et	études	conformes	aux	orientations	du	programme	;	•	Des	pages	de	révision	claires	avec	des	schémas	de	synthèse	et	des	exercices	autocorrectifs	pour	retenir	l’essentiel	;	•	De	nombreuses	méthodes	et	des	exercices	pour	préparer	efficacement	aux	E3C	;	•	16	sujets	type
E3C	pour	s’entraîner	à	toutes	les	épreuves	;	•	L’entraînement	privilégié	:	des	documents	systématiquement	questionnés,	des	pages	méthode	utilisables	en	autonomie	ou	en	classe,	des	travaux	diversifiés.	Le	manuel	est	disponible	en	grand	format	et	en	format	compact	avec	la	géographie.	Le	livre	du	professeur	est	téléchargeable	gratuitement.	

Un	nouveau	manuel	d’Histoire	Géographie	EMC	6e	clair	et	adapté	aux	enseignants	et	aux	élèves	pour	travailler	efficacement	–	Une	grande	variété	de	mise	en	activité	dans	les	dossiers	:	travaux	de	groupe,	activités	avec	questionnement	différencié,	tâches	complexes,	restitution	à	l’oral	–	Un	nouveau	format	de	dossiers	:	des	dossiers	sur	une	page	pour
plus	de	souplesse	–	En	histoire	des	pages	«	Repères	»	pour	donner	un	premier	aperçu	des	bases	du	chapitre	–	En	géographie,	des	études	de	cas	récentes	avec	des	témoignages	d’habitants	pour	incarner	la	thématique	«	Habiter	le	monde	»	–	Les	compétences	du	socle	travaillées	mises	en	avant	dans	les	titres	d’activités	–	Un	manuel	mettant	l’élève	au
centre	des	apprentissages	:	un	cours	accessible	et	construit	à	partir	des	doubles	pages	dossiers,	et	des	pages	pour	réviser	en	autonomie	:	«	Le	cours	en	schéma	»,	«	Pour	réviser	»,	pages	Méthode	«	Outils	pour	apprendre	»	et	«	Exercices	guidés	»	–	Des	pages	Parcours	(Arts	et	culture,	Citoyen,	Avenir)	pour	proposer	une	ouverture	et	des	passerelles
vers	d’autres	univers	–	Une	proposition	d’activités	complémentaires	et	numériques	en	partenariat	avec	Les	Clionautes	-	De	nombreuses	autres	ressources	numériques	:	cartes	et	documents	interactifs,	exercices	interactifs	pour	réviser,	liens	vers	des	vidéos	et	podcasts,	cours	enregistrés…	Un	nouveau	manuel	d'Histoire	Géographie	EMC	5e	clair	et
adapté	aux	enseignants	et	aux	élèves	pour	travailler	efficacement	–	Dans	chaque	étude,	mise	en	avant	d'une	grande	compétence	du	socle	déclinée	en	activités	variées	:	travaux	de	groupe,	tâches	complexes,	restitution	à	l’oral...	–	Un	nouveau	format	d'études	sur	une	page	pour	plus	de	souplesse	–	En	géographie,	des	pages	consacrées	aux	ODD	de
l'ONU,	pour	répondre	aux	attentes	des	ajustements	du	programme	de	juillet	2020	:	des	pages	«	Repères	ODD	»	pour	présenter	les	enjeux	du	développement	durable	à	travers	chaque	ODD	;	des	pages	«	Mission	ODD	»	pour	inviter	à	un	engagement	citoyen	des	élèves	en	faveur	du	développement	durable	–	En	histoire,	des	pages	«	Repères	»
(chonologie,	carte	et	infographies)	pour	donner	un	premier	aperçu	des	bases	du	chapitre	–	Un	manuel	mettant	l’élève	au	centre	des	apprentissages	:		des	activités	pour	faciliter	l'apprentissage	du	cours	(questions,	schéma	de	synthèse	à	compléter),	des	exercices	de	révision,	des	méthodes	originales	et	ludiques	pour	apprendre	autrement	(avec	le
numérique,	le	jeu	et		la	bande	dessinée).	–	Une	proposition	d'activité	ludique	numérique	(Genially)	pour	réviser	autrement	chaque	chapitre	–		De	nombreuses	autres	ressources	numériques	:	cartes	et	documents	interactifs,	exercices	interactifs	pour	réviser,	liens	vers	des	vidéos	et	podcasts,	cours	enregistrés…	Depuis	plus	de 120	ans, Belin	fait	craquer
vos	apéros grâce	à	son savoir-faire	biscuitier	historique.	De	nos	crackers	indétrônables	à	nos	biscuits	soufflés,	en	passant	par	nos	Croustilles	Stars,	le	goût	singulier	de	nos	biscuits	réjouit	les	papilles	de	toute	la	famille ! 	En	cette	année	si	spéciale,	Belin	vous	rassemble	entre	amis	ou	en	famille	pour savourer	le	plaisir	d’être	vraiment	ensemble !Pour	en
savoir	plus	sur	Belin®	:	Facebook	9,00	€	Forfait	enseignant	i	Votre	établissement	peut	aussi	commander	chez	un	libraire	Diverses	trouvailles	réalisées	dans	la	Grande	Lande	ont	montré	qu’au	cours	de	la	préhistoire	récente	et	de	la	protohistoire	notre	territoire	n’était	pas	un	grand	désert.	Origine	du	nom	En	ce	qui	concerne	l’origine	du	nom	de	Belin
(Beliet	étant	un	diminutif	de	«	Belin	»),	elle	pourrait	être	romaine	(nom	d’un	personnage)	ou	encore	liée	à	un	dieu	gaulois	dénommé	belenos.	Chercher	l’origine	de	Belin	dans	le	nom	d’une	tribu	gauloise	(belendi)	paraît	maintenant	devoir	être	exclu.	La	butte	d’Aliénor	Si	globalement	l’histoire	de	BELIN-BELIET	est	celle	de	la	contrée	environnante,	elle
présente	toutefois	des	particularités.	Les	faits	marquants	de	l’histoire	belinétoise	sont	d’une	part,	liés	à	l’histoire	du	château	de	Belin	et	d’autre	part	liés,	au	passage	sur	le	territoire	communal	des	pèlerins	de	St	Jacques	de	Compostelle.	Stèle	sur	la	butte	Aliénor	réalisée	par	Claude	Pierre	Higell	Rapidement	la	présence	d’un	château	est	attestée	à
Belin.	Dès	le	Moyen	Age	ce	site	paraît	avoir	eu	une	certaine	notoriété,	les	chansons	de	Geste	sont	là	pour	le	démontrer	notamment	Garin	le	Loherain	dont	un	compagnon	n’est	autre	que	Bégon	de	Belin.	C’est	d’ailleurs	dans	le	château	de	Belin	qu’une	tenace	tradition	locale	fait	naître	Aliénor	d’aquitaine	qui	fut	à	la	fois	reine	de	France	et	reine
d’Angleterre.	Quoiqu’il	en	soit	Aliénor	accorda	aux	habitants	de	Belin	et	de	sa	juridiction	une	charte	avantageuse.	A	cette	époque	il	est	possible	qu’Aliénor	ait	possédé	le	château	en	propre.	Une	chose	est	toutefois	certaine	:	Belin	reçut	à	plusieurs	reprises	les	rois	d’Angleterre	durant	les	campagnes	liées	à	la	guerre	de	cent	ans.	Henri	III	y	séjourna
ainsi	à	plusieurs	reprises	:	en	1232	il	date	d’importantes	lettres	patentes	de	Belin,	le	27	mai	1243	il	était	encore	à	Belin,	le	15	juillet	1243	il	ordonne	à	tous	les	barons	du	pays	de	se	trouver	à	Belin	le	1er	jeudi	d’août	bien	armés	et	bien	montés	pour	le	service	militaire.	Enfin	le	22	août	de	la	même	année	1243	Henri	III	est	encore	présent	à	BELIN	où	il
reçoit	l’hommage	des	seigneurs	landais.	D’autres	rois	d’Angleterre	sont	également	passés	par	Belin	:	le	prince	Edouard	le	8	mai	1255,	Edouard	1er	le	7	juin	1288	et	Edouard	III	en	1343.	

Chercher	l’origine	de	Belin	dans	le	nom	d’une	tribu	gauloise	(belendi)	paraît	maintenant	devoir	être	exclu.	

Origine	du	nom	En	ce	qui	concerne	l’origine	du	nom	de	Belin	(Beliet	étant	un	diminutif	de	«	Belin	»),	elle	pourrait	être	romaine	(nom	d’un	personnage)	ou	encore	liée	à	un	dieu	gaulois	dénommé	belenos.	Chercher	l’origine	de	Belin	dans	le	nom	d’une	tribu	gauloise	(belendi)	paraît	maintenant	devoir	être	exclu.	La	butte	d’Aliénor	Si	globalement
l’histoire	de	BELIN-BELIET	est	celle	de	la	contrée	environnante,	elle	présente	toutefois	des	particularités.	Les	faits	marquants	de	l’histoire	belinétoise	sont	d’une	part,	liés	à	l’histoire	du	château	de	Belin	et	d’autre	part	liés,	au	passage	sur	le	territoire	communal	des	pèlerins	de	St	Jacques	de	Compostelle.	Stèle	sur	la	butte	Aliénor	réalisée	par	Claude
Pierre	Higell	Rapidement	la	présence	d’un	château	est	attestée	à	Belin.	Dès	le	Moyen	Age	ce	site	paraît	avoir	eu	une	certaine	notoriété,	les	chansons	de	Geste	sont	là	pour	le	démontrer	notamment	Garin	le	Loherain	dont	un	compagnon	n’est	autre	que	Bégon	de	Belin.	C’est	d’ailleurs	dans	le	château	de	Belin	qu’une	tenace	tradition	locale	fait	naître



Aliénor	d’aquitaine	qui	fut	à	la	fois	reine	de	France	et	reine	d’Angleterre.	Quoiqu’il	en	soit	Aliénor	accorda	aux	habitants	de	Belin	et	de	sa	juridiction	une	charte	avantageuse.	
A	cette	époque	il	est	possible	qu’Aliénor	ait	possédé	le	château	en	propre.	Une	chose	est	toutefois	certaine	:	Belin	reçut	à	plusieurs	reprises	les	rois	d’Angleterre	durant	les	campagnes	liées	à	la	guerre	de	cent	ans.	Henri	III	y	séjourna	ainsi	à	plusieurs	reprises	:	en	1232	il	date	d’importantes	lettres	patentes	de	Belin,	le	27	mai	1243	il	était	encore	à
Belin,	le	15	juillet	1243	il	ordonne	à	tous	les	barons	du	pays	de	se	trouver	à	Belin	le	1er	jeudi	d’août	bien	armés	et	bien	montés	pour	le	service	militaire.	Enfin	le	22	août	de	la	même	année	1243	Henri	III	est	encore	présent	à	BELIN	où	il	reçoit	l’hommage	des	seigneurs	landais.	D’autres	rois	d’Angleterre	sont	également	passés	par	Belin	:	le	prince
Edouard	le	8	mai	1255,	Edouard	1er	le	7	juin	1288	et	Edouard	III	en	1343.	Les	seigneurs	de	Belin	se	succédèrent	jusqu’à	la	révolution	où	la	seigneurie	disparut	et	le	château	fut	petit	à	petit	démantelé.	La	dernière	tour	disparu	ainsi	durant	la	deuxième	moitié	du	XIXème	siècle.	A	l’heure	actuelle	ne	subsiste	qu’un	site	évocateur	avec	une	partie	de	sa
motte	qui	domine	le	bourg	de	Belin.		Ce	lieu	est	connu	localement	sous	l’appellation	«	butte	d’Aliénor	».	
Les	deux	paroisses	Si	la	seigneurie	de	Belin	comprenait	Béliet,	il	n’en	était	pas	de	même	au	niveau	des	paroisses.	Belin	nom	du	château	et	chef	lieu	d’une	juridiction	était	situé	sur	le	territoire	de	la	paroisse	de	Mons	dépendant	du	diocèse	de	BAZAS.	Du	siège	de	cette	paroisse	existe	encore	le	quartier	de	Mons	et	sa	magnifique	église	dont	la	partie	la
plus	ancienne	remonte	au	XIème	siècle.	

Chercher	l’origine	de	Belin	dans	le	nom	d’une	tribu	gauloise	(belendi)	paraît	maintenant	devoir	être	exclu.	La	butte	d’Aliénor	Si	globalement	l’histoire	de	BELIN-BELIET	est	celle	de	la	contrée	environnante,	elle	présente	toutefois	des	particularités.	Les	faits	marquants	de	l’histoire	belinétoise	sont	d’une	part,	liés	à	l’histoire	du	château	de	Belin	et
d’autre	part	liés,	au	passage	sur	le	territoire	communal	des	pèlerins	de	St	Jacques	de	Compostelle.	Stèle	sur	la	butte	Aliénor	réalisée	par	Claude	Pierre	Higell	Rapidement	la	présence	d’un	château	est	attestée	à	Belin.	Dès	le	Moyen	Age	ce	site	paraît	avoir	eu	une	certaine	notoriété,	les	chansons	de	Geste	sont	là	pour	le	démontrer	notamment	Garin	le
Loherain	dont	un	compagnon	n’est	autre	que	Bégon	de	Belin.	C’est	d’ailleurs	dans	le	château	de	Belin	qu’une	tenace	tradition	locale	fait	naître	Aliénor	d’aquitaine	qui	fut	à	la	fois	reine	de	France	et	reine	d’Angleterre.	Quoiqu’il	en	soit	Aliénor	accorda	aux	habitants	de	Belin	et	de	sa	juridiction	une	charte	avantageuse.	A	cette	époque	il	est	possible
qu’Aliénor	ait	possédé	le	château	en	propre.	Une	chose	est	toutefois	certaine	:	Belin	reçut	à	plusieurs	reprises	les	rois	d’Angleterre	durant	les	campagnes	liées	à	la	guerre	de	cent	ans.	Henri	III	y	séjourna	ainsi	à	plusieurs	reprises	:	en	1232	il	date	d’importantes	lettres	patentes	de	Belin,	le	27	mai	1243	il	était	encore	à	Belin,	le	15	juillet	1243	il	ordonne
à	tous	les	barons	du	pays	de	se	trouver	à	Belin	le	1er	jeudi	d’août	bien	armés	et	bien	montés	pour	le	service	militaire.	Enfin	le	22	août	de	la	même	année	1243	Henri	III	est	encore	présent	à	BELIN	où	il	reçoit	l’hommage	des	seigneurs	landais.	D’autres	rois	d’Angleterre	sont	également	passés	par	Belin	:	le	prince	Edouard	le	8	mai	1255,	Edouard	1er	le
7	juin	1288	et	Edouard	III	en	1343.	Les	seigneurs	de	Belin	se	succédèrent	jusqu’à	la	révolution	où	la	seigneurie	disparut	et	le	château	fut	petit	à	petit	démantelé.	La	dernière	tour	disparu	ainsi	durant	la	deuxième	moitié	du	XIXème	siècle.	

De	nos	crackers	indétrônables	à	nos	biscuits	soufflés,	en	passant	par	nos	Croustilles	Stars,	le	goût	singulier	de	nos	biscuits	réjouit	les	papilles	de	toute	la	famille ! 	En	cette	année	si	spéciale,	Belin	vous	rassemble	entre	amis	ou	en	famille	pour savourer	le	plaisir	d’être	vraiment	ensemble !Pour	en	savoir	plus	sur	Belin®	:	Facebook	9,00	€	Forfait
enseignant	i	Votre	établissement	peut	aussi	commander	chez	un	libraire	Diverses	trouvailles	réalisées	dans	la	Grande	Lande	ont	montré	qu’au	cours	de	la	préhistoire	récente	et	de	la	protohistoire	notre	territoire	n’était	pas	un	grand	désert.	Origine	du	nom	En	ce	qui	concerne	l’origine	du	nom	de	Belin	(Beliet	étant	un	diminutif	de	«	Belin	»),	elle
pourrait	être	romaine	(nom	d’un	personnage)	ou	encore	liée	à	un	dieu	gaulois	dénommé	belenos.	Chercher	l’origine	de	Belin	dans	le	nom	d’une	tribu	gauloise	(belendi)	paraît	maintenant	devoir	être	exclu.	La	butte	d’Aliénor	Si	globalement	l’histoire	de	BELIN-BELIET	est	celle	de	la	contrée	environnante,	elle	présente	toutefois	des	particularités.	
Les	faits	marquants	de	l’histoire	belinétoise	sont	d’une	part,	liés	à	l’histoire	du	château	de	Belin	et	d’autre	part	liés,	au	passage	sur	le	territoire	communal	des	pèlerins	de	St	Jacques	de	Compostelle.	
Stèle	sur	la	butte	Aliénor	réalisée	par	Claude	Pierre	Higell	Rapidement	la	présence	d’un	château	est	attestée	à	Belin.	Dès	le	Moyen	Age	ce	site	paraît	avoir	eu	une	certaine	notoriété,	les	chansons	de	Geste	sont	là	pour	le	démontrer	notamment	Garin	le	Loherain	dont	un	compagnon	n’est	autre	que	Bégon	de	Belin.	C’est	d’ailleurs	dans	le	château	de
Belin	qu’une	tenace	tradition	locale	fait	naître	Aliénor	d’aquitaine	qui	fut	à	la	fois	reine	de	France	et	reine	d’Angleterre.	Quoiqu’il	en	soit	Aliénor	accorda	aux	habitants	de	Belin	et	de	sa	juridiction	une	charte	avantageuse.	A	cette	époque	il	est	possible	qu’Aliénor	ait	possédé	le	château	en	propre.	Une	chose	est	toutefois	certaine	:	Belin	reçut	à
plusieurs	reprises	les	rois	d’Angleterre	durant	les	campagnes	liées	à	la	guerre	de	cent	ans.	Henri	III	y	séjourna	ainsi	à	plusieurs	reprises	:	en	1232	il	date	d’importantes	lettres	patentes	de	Belin,	le	27	mai	1243	il	était	encore	à	Belin,	le	15	juillet	1243	il	ordonne	à	tous	les	barons	du	pays	de	se	trouver	à	Belin	le	1er	jeudi	d’août	bien	armés	et	bien
montés	pour	le	service	militaire.	Enfin	le	22	août	de	la	même	année	1243	Henri	III	est	encore	présent	à	BELIN	où	il	reçoit	l’hommage	des	seigneurs	landais.	D’autres	rois	d’Angleterre	sont	également	passés	par	Belin	:	le	prince	Edouard	le	8	mai	1255,	Edouard	1er	le	7	juin	1288	et	Edouard	III	en	1343.	Les	seigneurs	de	Belin	se	succédèrent	jusqu’à	la
révolution	où	la	seigneurie	disparut	et	le	château	fut	petit	à	petit	démantelé.	La	dernière	tour	disparu	ainsi	durant	la	deuxième	moitié	du	XIXème	siècle.	A	l’heure	actuelle	ne	subsiste	qu’un	site	évocateur	avec	une	partie	de	sa	motte	qui	domine	le	bourg	de	Belin.		Ce	lieu	est	connu	localement	sous	l’appellation	«	butte	d’Aliénor	».	Les	deux	paroisses	Si
la	seigneurie	de	Belin	comprenait	Béliet,	il	n’en	était	pas	de	même	au	niveau	des	paroisses.	Belin	nom	du	château	et	chef	lieu	d’une	juridiction	était	situé	sur	le	territoire	de	la	paroisse	de	Mons	dépendant	du	diocèse	de	BAZAS.	Du	siège	de	cette	paroisse	existe	encore	le	quartier	de	Mons	et	sa	magnifique	église	dont	la	partie	la	plus	ancienne	remonte
au	XIème	siècle.	
La	paroisse	de	Béliet	dépendait	du	diocèse	de	BORDEAUX.	
Repères	historiques	Création	17-04-1996	Fondée	par	Olivier	Girard,	Fabrice	Colson,	Stéphane	Colson	Fiche	d’identité	Forme	juridique	Société	à	responsabilité	limitée	SIREN	404	731	507	Slogan	«	L'éditeur	des	mondes	imaginaires	»	Siège	social	Moret-Loing-et-Orvanne	(France)	Dirigée	par	Olivier	Girard	Spécialités	Fantasy,	fantastique,	science-
fiction	Collections	Bifrost,	Étoiles	vives,	Une	heure-lumière,	Kvasar,	Pulps,	Wotan,	Quarante-Deux,	Parallaxe	Langues	de	publication	Français	Diffuseurs	CDE	1	Site	web	www.belial.fr	Préfixe	ISBN	978-2-84344978-2-913039978-2-38163	Données	financières	Chiffre	d'affaires	283	900	€	au	31/03/2018	modifier		Le	Bélial'[1],[2]	est	une	maison	d'édition
créée	en	1996,	consacrée	aux	littératures	de	l'imaginaire,	à	la	science-fiction,	à	la	fantasy	et	au	fantastique.	Son	nom	et	son	logo	font	référence	au	démon	Bélial.	L'éditeur	est	créé	au	départ	pour	publier	la	revue	Bifrost,	puis,	à	partir	de	1998[3],	entreprend	la	publication	de	livres	:	romans,	recueils	et	anthologies.	Le	Bélial'	publie	en	2009	une	dizaine
de	livres	par	an,	ainsi	que	plusieurs	revues	comprenant	des	nouvelles,	des	novellas,	des	actualités	et	des	critiques	:	la	revue	trimestrielle	Bifrost,	la	plus	connue	et	la	plus	ancienne	(lancée	dès	la	création	de	l'éditeur	en	avril	1996),	le	livre-revue	Étoiles	vives	lancé	en	avril	1997,	et	la	revue	Yellow	Submarine,	créée	en	mars	1983	et	dont	la	publication
se	poursuit	jusqu'au	no	132	en	octobre	2007	(la	revue	est	ensuite	reprise	à	partir	du	no	133	par	Les	Moutons	électriques).	Auteurs	Principaux	auteurs	francophones	Jean-Pierre	Andrevon	Ugo	Bellagamba	Francis	Berthelot	Thomas	Day	Catherine	Dufour	Claude	Ecken	Laurent	Genefort	Johan	Heliot	Michel	Pagel	Thierry	Di	Rollo	Roland	C.	Wagner
Joëlle	Wintrebert	Principaux	auteurs	en	traduction	Poul	Anderson	Stephen	Baxter	Terry	Bisson	Greg	Egan	Richard	Paul	Russo	Lucius	Shepard	Thomas	Burnett	Swann	Jack	Vance	Collections	Le	Bélial'	édite	ses	livres	à	travers	six	collections	:	«	Kvasar	»,	«	Pulps	»,	«	Une	heure-lumière	»,	«	Wotan	»,	«	Quarante-Deux	»	et	«	Parallaxe	».	Collection
«	Kvasar	»	La	collection	«	Kvasar	»	est	la	collection	référence	des	éditions	du	Bélial'[4].	
Parmi	les	auteurs	publiés	figurent	Jérôme	Noirez,	Poul	Anderson,	Christopher	Priest,	Ian	Watson,	Lucius	Shepard.	Collection	«	Pulps	»	La	collection	«	Pulps	»	est	un	espace	voué	à	l'Aventure,	voulant	distraire	sans	se	prendre	au	sérieux[5].	Y	sont	publiés	Edmond	Hamilton	et	Jack	Vance.	Collection	«	Une	heure-lumière	»	La	collection	«	Une	heure-
lumière	»	propose	des	romans	courts	d'auteurs	français	et	anglo-saxons,	pour	certains	récompensés	par	les	prix	littéraires	les	plus	prestigieux	tels	que	Hugo,	Nebula,	Locus[6].	Titres	de	la	collection	2016	Dragon	par	Thomas	Day	Le	Nexus	du	docteur	Erdmann	par	Nancy	Kress	Cookie	Monster	par	Vernor	Vinge	Le	Choix	par	Paul	J.	
McAuley	Un	pont	sur	la	brume	par	Kij	Johnson	L'Homme	qui	mit	fin	à	l'histoire	par	Ken	Liu	2017	Cérès	et	Vesta	par	Greg	Egan	Poumon	vert	par	Ian	R.	
MacLeod	Le	Regard	par	Ken	Liu	Vingt-quatre	vues	du	Mont	Fuji,	par	Hokusai	par	Roger	Zelazny	Le	Sultan	des	nuages	par	Geoffrey	Landis	2018	Issa	Elohim	par	Laurent	Kloetzer	La	Ballade	de	Black	Tom	par	Victor	LaValle	Le	Fini	des	mers	par	Gardner	R.	
Dozois	Les	Attracteurs	de	Rose	Street	par	Lucius	Shepard	Retour	sur	Titan	par	Stephen	Baxter	2019	Helstrid	par	Christian	Léourier	Les	Meurtres	de	Molly	Southbourne	par	Tade	Thompson	Waldo	par	Robert	A.	Heinlein	Acadie	par	Dave	Hutchinson	L'Enfance	attribuée	par	David	Marusek	Abimagique	par	Lucius	Shepard	2020	Le	temps	fut	par	Ian
McDonald	La	Survie	de	Molly	Southbourne	par	Tade	Thompson	Les	Agents	de	Dreamland	par	Caitlín	R.	Kiernan	Vigilance	par	Robert	Jackson	Bennett	La	Chose	par	John	W.	Campbell	2021	La	Fontaine	des	âges	par	Nancy	Kress	Ormeshadow	par	Priya	Sharma	À	dos	de	crocodile	par	Greg	Egan	Toutes	les	saveurs	par	Ken	Liu	Le	Livre	écorné	de	ma	vie
par	Lucius	Shepard	Symposium	Inc.	par	Olivier	Caruso	Sur	la	route	d'Aldébaran	par	Adrian	Tchaikovsky	2022	Simulacres	martiens	par	Eric	Brown	Le	Serpent	par	Claire	North	Un	an	dans	la	Ville-Rue	par	Paul	Di	Filippo	Opexx	par	Laurent	Genefort	La	Millième	Nuit	par	Alastair	Reynolds	Le	Voleur	par	Claire	North	L'Héritage	de	Molly	Southbourne
par	Tade	Thompson	2023	Le	Maître	par	Claire	North	Connexions	par	Michael	F.	Flynn	Houston,	Houston,	me	recevez-vous	?	par	James	Tiptree,	Jr.	Rossignol	par	Audrey	Pleynet	Le	Dernier	des	aînés	par	Adrian	Tchaikovsky	La	Peste	du	léopard	vert	par	Walter	Jon	Williams	Barbares	par	Rich	Larson			Collection	«	Wotan	»	La	collection	«	Wotan	»	est	un
espace	de	création	unique	consacré	à	l'illustré,	à	la	bande	dessinée,	aux	livres-mondes	et	aux	intégrales	hors	normes[7].	Collection	«	Quarante-Deux	»	La	collection	«	Quarante-Deux	»	cherche	à	présenter	des	écrivains	récents	et	novateurs,	mais	aussi	à	faire	le	point	sur	des	auteurs	plus	anciens	et	fondateurs[8].	Y	sont	publiés	Greg	Egan,	Nancy	Kress,
Ken	Liu	et	Peter	Watts.	Collection	«	Parallaxe	»	La	collection	«	Parallaxe	»	se	propose	de	faire	dialoguer	science	et	science-fiction	sous	la	plume	de	scientifiques	de	haut	vol	et	dans	des	registres	variés[9].	Elle	est	dirigée	par	Roland	Lehoucq.	Prix	et	récompenses	En	novembre	2008,	le	prix	spécial	du	grand	prix	de	l'Imaginaire	est	attribué	pour	la
publication	d'inédits	de	Poul	Anderson	et	Le	Grand	Livre	de	Mars	de	Leigh	Brackett[10].	Notes	et	références	↑	L'apostrophe	n'est	pas	toujours	incluse	dans	le	nom	de	l'éditeur	lorsqu'on	le	cite,	mais	il	en	fait	partie.	
↑	«	SIREN	-	404731507	-	identité	et	bilans	»,	sur	www.societe.com	(consulté	le	18	juin	2019)	↑	Interview	d'Olivier	Girard	pour	l'émission	Salle	101	(mars	2005)	↑	«	Kvasar	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	18	septembre	2017)	↑	«	Pulps	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	18	septembre	2017)	↑	«	Une	heure-lumière	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	18	septembre	2017)	↑
«	Wotan	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	18	septembre	2017)	↑	«	Quarante-Deux	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	27	novembre	2019)	↑	«	Parallaxe	»,	Le	Bélial'	(consulté	le	27	novembre	2019)	↑	Interview	d'Olivier	Girard	du	Bélial'	sur	fantasy.fr	(novembre	2008)	Annexes	Articles	connexes	Bifrost	Étoiles	vives	Mnémos	Au	diable	vauvert	Liens	externes	Site	officiel
Interview	d'Olivier	Girard	pour	l'émission	Salle	101	(mars	2005)	Interview	d'Olivier	Girard	sur	le	site	du	Cafard	cosmique	(non	daté,	environ	2005)	Portail	des	entreprises	Portail	de	Seine-et-Marne	Portail	de	l’édition	Portail	de	la	fantasy	et	du	fantastique	Portail	de	la	science-fiction	Ce	document	provient	de	«		.


